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:i:[taE.-Chrnimaque.- A naly.e diu li curs de Mgr. Tcché à détruiree que le premier feu et l'inondation avaient
ïEgli e de Notre-Da~me, à~ Montréa.- Ulîi gmniémei aînnée de pró- .,, ,
irise le Mcssire J Il St.-Germain, curi de t. laurent.---Esai sui busse de restes desolés.

Universietan.-Col!Cge Sie. Anna.--iirs di Maréchat Et alors, au milien de ces désastres et de ces mal-
Vailant sIr le Trovil, d: s une tnex.a Taxe la 1rs, songeant -à cer qu'il ait djt d . de secu
pilus ruiuense.-Lécgendes Cadens, pa l Abbé Casgriun.-Cours hus cnen eq'laatdj eud eows

Histoire di Oc~anda, par t. l'Aibé F Iiid i Biblingphie. de marques d'aflection dans sa patrie, il lui aurait semi-
blé qu'il ne devait pas recourir à elle ; il lui paraissait

C H !0 N .Q U E . qu'il avait déjà trop reçu pour qu'il pûit songer à inté-

Une soleninité imposante a eu lien à la Paroisse di- resser mes compatriotes en uafaveur, il un Pa'uait janmais

manche dernier ; les fidèles étaient venus ei fonie pour ose, il lui en coutait trop de recourir encore une fois a

entendre Mgr. Tache. Ils om pl écouler le récit des une charité qu'il lui semblait avoir épuisée ; lorsqu'ar-

malheurs qi ont accable, Phiver dernier, la mission de rivé de nouveau dans ce pays, se %oyant iniouré de

l Rivière l., ge, ut nus ne dmutons pas qul Il, n'icn ltant de rmnarues de sympathie, d'intérèt ; pressé, de

été remplis d'une. iiiotion profonde et d(ilrable qii por- toutes parts, de faitc appel aux ceurs ; témoin, tous les
ours, de la piens émotion qu'excitaient dans les âmesera se frnals.

dioir, lap 'm ses malheurs, ce cri alors s'était échapp.. de son cœur:
nd iîin 1mle it Oulmw dl'une teure, a (te- cnini, ," oui, Seigneur, vous nous avez fait passer par l'eau etuspendu aux lèvres du Pieux et hbile Oneur. Que.

de clîosis --nîbltienit eConcouicr pour exciter liîtér la par le feu, mais ici dans quel lieu de consolation et de

pensée des désastres qui avaient atteiat vegne nis afchisenent nous nve-vous lait aruv
s.ionnaire, dans le cours de teoe année ; sa jeunesse qui Nous donnons à la suite tini excellent compte-rendu

eleve la nl tiip ici t. des œuîvres qu'il a déj accom- qni a paru ces jours derniers dans la inerre:

Pis et la grande dignité dont il est reveta, depuis bienI- Diiaincthe dernier était lta fête patronale de Notre-Dame.
tôt lix ans ; ue:te a lqi sait si bien é-lever les es- futite de dire qu'elle fut belte ; on sait comne dans ce temle,

lsteir ansune digne de la religion à laquelle il est consacrê, nos fûtes religieuses
prits, les tenir dans unei rgion haute et noble, comme et puariotiques sont cété brées avec pompc et solennité. Oublions
lamne de celui qui parle; ce' sentiinîent si vif et si péné- doue un instat les chats iagnifiques, et les voix popucaires que

iranI qui va jusqu'a lond des croers pour faire tressail- nous y avons entut, les cérémonies toujours si nobles et si

lir lis fibres les >lus délicates, et gii est si puissant touchantes île noire culte, pour ius occuper uniquement dui ser-
mon qui fut avec raison le priticipal attrt de cette fête soten-

pour faire jaillir lat source dle 1PémIotionl et des larmes ; wleile
out concourait ponr rendre celte réinion le la ihaté L pu tt du atntIlai il ecoure en feule pour bai-

belle, touchante, éconde en ains et. doux sonvenirs. tne Mgr Taché, ce jeune êvôîpe, don les adri récines

'Orateur a ci t ces paroles de la sainte Eeriture :ot accru ha siiptis que sou e âge ses lens éîntset tiiiti dév ouemeniit, que je nu trainus p as dte n omimier liéroïqu e, t ai
JUUiVIiU.. /W I<îq(iii,(t n 1.iSIiJ/lS 1//ri ni telilictoîgtchps gaîgnées pfi ini $s comipatriotesc. .1auraisTrmnmsper ignmU ci w1quam, Cit' eauxisfi nios in. refri-gCil ,

gî'riîe ygvoulu que te peuple canîadien tout entlier fût tà pour e'ntenîdre ces

" Nons avons lpasse par le feui et par Pleau, et Vous paroles éoqiiîes, écho d'une une vraiment 'iinte et patriotique,
flOus avez eoudîiiî ~~oucr c ol- p rendtlre qiels se lit iniieiîts nîobltes K t né érc animen lt aos

nous avez conduit dans; n lieu ie rafraichrissemenet.'A

EAIs5uiteO avec ce talent qui le enractérise, Oaerbi d donner une Ne à vo lecteurs u ioei Nue coule

'emparmnt de ces piaroles, a montré, de la manière la u'on voudra bi jugu nvec iigeui.

is touichante, comnnue elles sOppliquaient aux ritons-sa 1ui1ucieiiau ~!IOl5- ace île t, ':îitiîe Sainute, Ltins; lequiel je nec pucs saisir que ces
"nums et aux épretves par lesquelis il vient de passer. pales Transzv.cmis per ig>zcm et riq/am ci edercsU nos

i a passé, a-t-il di, Iar le leu, car sa mission a été i f Nois avons passé par te feu et Par l'eau, mais

mvagée iar 'incendie ; par Pear , oar Pinondation est oous avez condit d un leu îe rafaichisseiîeit'
VOlii~ eit ntie y xelai', -L 1i*iîie ~<j~Je ne plus, à eflule de a hiîlitiiee qui nie sparait île l'éloquîentvenue cte année y exercer au priemps, des d rsés- cliecr, entjte te concement de son sermon. Je ne

Ires inouis depuis longtemps ; par le fru encore une fo i s, iiuiençw à u% irïrtut tuts se poles qu lorgquil
Card '. Tscod iccendie est arrivé, cle priemps, e uqe dm qui t nt rcée


